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Ces deux espèces appartiennent au groupe que j’ai désigné sous le nom 
de Paragapostemon. 

3 . H. (Augochl.) notares 9 , nov. sp. 

Abdomen, trunci latera et pars postica œneo-viridia , faciès et scutellum cupreo 
micantia, mesonotum nigrescens plus minus bine iîliuc cupreo niteus. An tonna', 
togulæ, tibiæ posticæ et tarsi omnes nigri. 

Tète, tronc et ventre garnis de petits poils dressés, peu épais, gris- 
roussatre sur la face, bruns au verlex, noirâtres sur le disque du mésono- 
tnni, blancs sous le ventre, fauves sous le prototarse 3 ; brosse tibiale 
obscure. Aile grisâtre à nervures foncées; éperon de la patte 3 blond à 
3 épines. Aire dorsale du segment médiaire grande, tout entière occupée 
par des strioles très tines, très nombreuses, devenant obsolètes en ar- 
rière. 

Longueur, 9 millimètres : aile, 7 millim. 5 . 1 9 . 

A. H. (Augochl.) Joannisi (Vacli,, in Mise, enlomol, 190/1, p. 19 
et 2/1). 2 d. 

5. Sphecodes equator d\ nov. sp. 

Niger, mandilmlis dimidio apicali testaceis. 

Aile byaline, nervures brunes, cellule cubitale 2 plus étroite le long 
de la nervure radiale. Antennes courtes, l'article A à peine plus long que 
3 . Mésonotum et scutellum brillants, â ponctuation presque fine, assez 
dense. Aire dorsale du segment médiaire en croissant, tout entière occupée 
par des rides longitudinales grosses. Abdomen brillant â pointillé visible 
seulement sous un fort grossissement, à dépressions lisses. 

Longueur, A millim. 75; aile, 3 millim. 5 . 1 d. 

Le tout au Muséum de Paris. 


Un nouveau genre du groupe des Natalicolaria (Tessaratownæ) 
de h Inde méridionale ( Hémiptères ), 

par M. Joanny Martin. 

Le groupe des Natalicolaria (Horwath) n’était, jusqu’à présent, répandu 
qu’en Afrique, où il semblait en être l’une des caractéristiques. Le genre 
que nous faisons connaître étend la répartition de ce groupe jusque dans 
l’Inde, et il est permis de croire que l’on trouvera quelques-uns de ses re- 
présentants à Madagascar 011 ils sont encore inconnus. 
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l'nk|»> sarns nov. g. 

Corps plan, ovale, tête foliacée plane, triangulaire, un peu plus large 
(pie longue, h sommet arrondi, à lobes latéraux beaucoup plus longs que le 
tylus et contigus. Tubercules anlenniferes inermes, non visibles eu dessus. 
Bucculae peu élevées , parallèles , un peu plus hautes en avant qu’en arrière où 
elles diminuent insensiblement. Ocelles un peu plus distants entre eux que 
des yeux. Rostre court, atteignant les hanches antérieures, à premier article 
un peu plus court que les bucculae, le second de longueur subégale aux 
deux autres réunis. Antennes courtes, robustes, à cinq articles, premier 
article loin d’atteindre le sommet de la tète, le second un peu plus long 
(pie le troisième, celui-ci subégal au premier, cylindrique, indistinctement 
sillonné; quatrième plus étroit à la base qu’au sommet, sillonné en dessus 
et en dessous, un peu plus long que le second article; cinquième de lon- 
gueur égale au précédent, fusiforme, sillonné dans sa moitié basilaire. Pro- 
notum à partie antérieure plane assez brusquement déclive à partir d’une 
ligne tirée des angles huméraux, à bords latéraux convexes non dévelop- 
pés, tranchants, unis, à angles latéraux postérieurs très obtus. Ecusson 
équilalère, faiblement convexe, a frein s’étendant presque jusqu’au 
sommet, celui-ci faiblement développé à bords parallèles, tronqué 
presque droit. Bord costal du corium droit, lisse, vers la base, puis 
formant un angle obtus, bord apical du corium très largement arrondi. 
Membrane à nervures longitudinales nombreuses, parlant de la base. 
Prosternum avec une impression longitudinale assez large à bords un 
[jeu relevés; mésosternum muni d’une carène faiblement épaissie, assez 
élevée, et de hauteur égale sur toute sa longueur; métaslernum à carène 
élevée en croix, étroite longitudinalement et transversalement convexe, 
s’avançant en une pointe aiguë jusqu’au devant des hanches intermédiaires, 
munie en arrière, d’une échancrure étroite et profonde. Abdomen, presque 
circulaire chez le male, en ovale arrondi chez la femelle, plus large que 
les hémiélytres; connexivnm largement ditaté, bords externes des segments 
continus les uns avec les autres. Second segment de l’abdomen développé 
en une pointe étroite , aiguë, s’engageant dans l’échancrure basilaire de 
la carène métasternale. Pattes courtes, inermes, à tibias sillonnés, tarses 
Inarticulés. 

Ce nouveau genre par ses antennes de cinq articles se rapproche de 
Encosternum Spinola. Grâce à l’extrême obligeance de M. Schouteden, 
de Bruxelles, qui a bien voulu me communiquer un exemplaire de E. Dde- 
frorguci Spiniola, j’ai pu faire une utile comparaison. Empysarus diffère de 
Encosternum par la forme subarrondie, plane, foliacée de son corps, par la 
structure de ses antennes, dont le second article est une fois et demie plus 
long que le premier, tandis (pie ce même article est plus de deux fois 
plus court (pic le premier chez Encosternum. Chez Empysarus , l’épine 
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ventrale est étroite, allongée, aiguë et s’engage dans une profonde 
échancrure métasternale; dans le genre de Spinola, l'épine est courte, à 
sommet arrondi. Par sa forme ge'nérale, notre genre se rapprocherait de 
Cyclog aster Westwood et de Cyclogastridea Reuter, mais ces derniers en 
diffèrent essentiellement par leurs antennes de quatre articles. 

Empysarus depressus nov. sp. 

De couleur variable, ochracée pâle mêlé de verdâtre, sur l'écusson et le 
disque des élytres ou d’un ochracé ferrugineux par places. Tête et pronotum 
densément ponctués et faiblement ridés; écusson finement et moins densé- 
ment ponctué, non ridé, muni d’une callosité triangulaire lisse, bien appa- 
rente aux angles basilaires. Abdomen très finement bordé de noir sur la 
tranche; en dessous de la couleur du dessus, très finement ponctué, plus 
grossièrement sur les côtés. Bord apical du sixième segment abdominal 
assez profondément sinué. Segment génital mâle caréné, â bord apical 
arrondi et muni de deux impressions larges peu profondes de chaque côté 
de la ligne médiane près du bord apical. Segment génital femelle à lames 
basales latérales convexes tangentes sur la ligne médiane et un peu dépri- 
mées sur cette ligne; lame génitale apicale plane, à angles basilaires droits. 

C? long. 22 min. 5 ; larg. max. abdom. i 4 millimètres. 

9 long 23 - 26 millimètres; larg. prothor. 1 1.5 - 12 millimètres; larg. 
max. abdom. 1 4 — 1 6 millimètres. 

Inde: monts Kodikanel et Trichinopoly. Collection Noualbier au Muséum 
de Paris. 


Catalogue des Scolopendrides 

DES COLLECTIONS DU MüSEÜM D* HISTOIRE NATURELLE DE PARIS . 

(Collection du Muséum déterminée 

PAR M. LE PROFESSEUR KaRL KraEPLIN, ET COLLECTION H. W. BrüLEMANn). 


Deuxième partie. — 0«*nre «pondra. 


Scolopendra GiGANTEA Linné. — Chili : [Expéd. de la Vénus ] sept. (Né- 
boux, 1 8 3 c) ) . — Pérou (Senez, 1879). — Pérou : prov. de Iluara- 
chiri, Pueblo deCocachacra, [ 1892] (coll. H.-M . Brolemann, 1 902). 
— - Brésil (F. Fuchs, 1 884 ). — Venezuela : Naricual (Chaper, 
1 885 ). — Colombie: Carthagène (Barrot, 1 835 . — Scolop. gigantea 
L. var. insignis Gervais, Type). — Orénoque (Chaper, 1889; Chaf- 
fanjon, 1887). — Trinidad (E. Brosse, 1869). 


